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Gl~erie Canadi*einne à bon mrché,
OU PLUTOT POUR R[EN.

ilft Di E.

Tont aboin né à l'E,:hu du Cabinet de Lecture

paroissia l de .lMt réal1, qui d'ici au ierfécri
1865, nuira paIyêo Son abonnieitit pour 1865 et

les arréragegs, î:evra avec le 3èmîe numéro deI
l'.Echo, 1865, n nMAImiQUe POwRTRAIT en milh

douce d'un peronInge histuorquldu Canida.
Il 'n recevra un siÏcosn avect: le mni 'Ilèro Ii

15 avril, et un rTIoISlid : avec le ninéro du
15 août.

Toui nonvel abonné gIii aura payé sun abon-
ne men t au ler février, rcevra les mêmues por
traits et aux mêmèmes époquîe: ci-dessus.

Enfin, si le chillie des abonnetnts pay/s
S¥dàve, au ler novembre 1805 au-dessls de
1500, tous nos abaîonnés qui, il ee e u
auront remuplie il vonidition ci-dessus, rcev
un qatprième por rait avec le dernier n néro
de l'année, c'est-à-dire lu 15 décembre 1865.

*

On le sait, noire nvre n'a jamais été pour
nous une affaire de spY ciabtion ; nons nvons
voul, d'ine part, favoriser les bonnus lectire u
et lutter contre la propiuginde des nmanuva is
livres; <t de 'autre, enciomger le taen,'nPu r
des leines et merile entre toules les uilns un.
petit journal utile et agréable. On n'a ias

lonblié que c'est le modeste Echo du Cabiiet de
Sf. cclUre qIi a peut-étre donné nuissance aux

tirèr3 Canadif ines, au F1yr,- Canaditu, à la
Gazllei ds CW7pagnes,01 à la ER/? e CaWiditine.

Qun a nd lE n'aurait produit que ce bon
résuhua ne devrait-on pas lui en savoir bon

gré ?
à%tais qui ne sail encore que les BELLES GRA-

VUnES purlent aussi a espr.t et au cur, et

qu 'on est fier de pouvoir étaler, aux yeux de ses
amiset des érangers,le porrai des personn;iges

lui ont su, par leturs services, le urs qîalités,

leurs ta lent s et leurs verius, honorer la patrie.
Eh bien ! >i, comme dIu reste nous l'enl i douolons

pîs, un veui bien fnous ci3lonserver l·s cortliaies

et IlanttîtIses sypis>aliies qu'on nouis a imiontrés

jusg'à ce- jr, notus avOns la cofiance Cil'avec
li Prmie que nous allions aujourd'hui à nos

bsnnîés, loins pourrons peu à peu enrichir et

orner nos salons et nos appaiitunents d'une

BELLE GALEnIE CANADIENNE.

NOTRE JOURNAL
C'est la eonitînme au pays, ami lecteut qu'à

chaque anniversa:re, les en fants réuilnis adressent

tn petit complirnent à la ière, rawplhnt avec

plai:-ir les bonnes chose.4 dIu passé, passant sans
y toucher su r les mauvaises, et faianut des sou-
liaits pour celles de l'avenir. Puis, a milieu
(le tous ga;is visa"es passe la benédiction du

père de famrnille, suivie de la bénédiction d
Père coin11 unn, qui est dans les cieux. C'est

pieux, c'est toucha n i, c'est noble, coimte tout

-e qui nous vient île nos anéts, Cgalement

graids pur leur fui et par leur patriotism -.


